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Le don financier et l’Eglise  

L 
e don financier est une question récurrente 

pour les chrétiens qui ont bien compris et 

qui savent que tout est nouveau en Jésus-

Christ, les prescriptions de l’Ancien Testa-

ment – dont le versement de la dîme – ayant pris fin. 

Comment le don financier peut-il alors s’accorder avec 

la grâce? Dans l’Eglise de la Nouvelle Alliance est-il 

même spirituel, biblique de parler, de se préoccuper 

d’argent? 
 

Le peuple de Dieu n’est plus, certes, celui de l’An-

cienne Alliance, à savoir celui qui a vécu dans une 

théocratie avec, en tous domaines y compris financier, 

des règles édictées par Dieu lui-même. Le peuple de la 

Nouvelle Alliance, dont les membres sont également 

fils d’Abraham non selon la chair mais selon l’Esprit, 

vit aussi dans le monde et, à la suite des indications 

données par les apôtres du Christ, s’est organisé de   

façon nouvelle, avec sensibilité et clarté, jusque dans le 

domaine financier (Ac 2.42-47; 4.32-36). A la période 

du début, au lendemain de Pentecôte, a succédé le 

temps de   l’organisation, de l’établissement des minis-

tères dans les Eglises (Ac 6.1-7) qui ont acquis une     

réalité institutionnelle (Ap 2 et 3) et dans lesquelles 

s’exercent des ministères, comme Paul l’enseigne    
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 à Timothée: «Que les anciens qui président bien soient jugés dignes 

d’un double honneur (ou d’une double rémunération), surtout ceux qui 

prennent de la peine à la prédication et à l’enseignement.» (1Ti 3 et 5.17-

18) et, comme le rappelle l’épître aux Hébreux: «Obéissez à vos conduc-

teurs (…) car ils veillent au bien de vos âmes, dont ils devront rendre 

compte» (Hé 13.7,17; 1Th 5.12-13a). L’aspect financier n’est donc pas 

évacué de la vie des Eglises, et cela même par l’apôtre Paul qui évoque 

les dons des Eglises en faveur de l’Eglise de Jérusalem (1Co 16.1-2) et 

ceux qu’il recevait, ponctuellement, avec reconnaissance, pour subvenir 

à ses propres besoins. Résultat pratique pour nous, qui nous interro-

geons peut-être, la communauté ecclésiale locale doit être structurée et 

vivre en lien avec d’autres communautés (Ro 16.16b; 1Co 16.19a,…), 

comme le montre la recommandation de Paul à propos de sa lettre aux 

Thessaloniciens (1Th 4.16) et comme le rappelle l’apôtre Pierre par son 

allusion aux lettres  circulaires de Paul (2Pi 3.16). 
 

La communauté ecclésiale, l’appartenance à la vie d’une Eglise locale 

en lien avec d’autres Eglises, la participation à un témoignage biblique 

fidèle manifesté collectivement sont autant de grâces que l’on n’apprécie 

vraiment que lorsque l’on en est privé! Y réfléchit-on assez aujourd’hui ? 
 

Ceci dit, combien faut-il donner? Beaucoup a été dit et écrit à ce sujet. 

Mais la bonne formulation pour chacun est plutôt: «Combien Dieu me 

demande-t-il de donner?» Cette perspective, qui ne dispense pas d’être 

réaliste, invite à s’interroger avec sagesse, certes, mais sous un éclairage 

qui devrait conduire à évaluer régulièrement, de façon renouvelée, telle 

ou telle habitude, telle ou telle nouvelle décision de dépense. 
 

Le résultat de cette réflexion personnelle sera peut-être, tout simple-

ment, ce qui est humainement raisonnable, Dieu connaissant tout des 

ressources et des charges de chacun. Il peut être aussi soit rien ou très 

peu, soit nettement plus (la dîme, quel que soit son mode de calcul,   

pouvant servir de référence!). La sagesse est, pour chacun dans l’Eglise, 

de demander à Dieu des indications concrètes – en méditant, peut-être, 

l’exemple de la veuve que Jésus a admirée (Ma 12.41-44) – et, avec       

reconnaissance, de les suivre joyeusement. Tel est un des aspects de la 

liberté des enfants de Dieu! 

 

Marie de Védrines 
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Rétrospective: Le culte de Pentecôte (4 juin) en image                              

Ce jour-là, il y a eu le baptême de Rose Simon; puis le pasteur Paul-Aimé Landes a assuré la prédication, 

le parrain de Rose a fait la lecture biblique et la chorale Gospel Choir a animé le culte 
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Réflexion: L’évangélisation selon l’Ecclésiaste                         

L 
’Ecclésiaste, théologien 
de l’évangélisation … 
 

L’Ecclésiaste enseigne 

q u e  D i e u  a  m i s 

«l’éternité dans le cœur» de 

l’homme: à la racine de son être, 

Dieu a planté le sens de ce qui 

dure, le sens de l’absolu (3.11) 

C’est dire clairement que l’homme 

est fait pour Dieu et ne trouve son 

bonheur qu’en lui. 
 

Le même Ecclésiaste répète que 

l’homme avec tout ce qu’il fait 

sous le soleil est à la poursuite du 

ven t  (1 . 14) .  To rdu ,  co u rbé , 

l’homme oriente son sens de 

l’éternité, son sens de l’absolu, 

vers ce qui passe: vanité. C’est là 

sa sottise, sa folie, son péché. N’y 

aurait-il qu’à désespérer? 
 

L’Eglise et les chrétiens fidèles 

ont pour mission irrévocable 

d’appeler tous les hommes à reve-

nir à Dieu, et ainsi à se retrouver 

dans leur bon sens. Il faut qu’ils 

replacent en Dieu leur sens de 

l’éternité, leur sens de l’absolu, 

maintenant désorienté et fixé ail-

leurs, et les sages les y aiguillon-

nent (12.11). 
 

Petit est le «nombre des jours 

que Dieu donne à l’homme». Aussi 

 n’y a-t-il pas de temps à perdre, ni 

 pour ceux qui ont à dire, ni pour 

ceux qui ont à entendre la Parole. 
 

Etre venus sur la terre pour s’en 

aller dans les ténèbres, cela aurait

-il un sens? (6.4) Nos contempo-

rains le pressentent et se laissent 

comme fasciner par l’absurde. 
 

Regarde plutôt l’œuvre de Dieu, 

Créateur et Sauveur! Réfléchis! 

(7.13-14). 
 

Heureusement la Parole du Roi 

est puissante! (8.4) L’homme 

n’est maître ni de sa vie, ni de sa 

mort; il succombe dans le combat 

(8.8). Mais un commandement 

libérateur lui est donné. 
 

Souviens-toi de ton Créateur. 

Bannis de ton cœur le chagrin 

(12.2). 
 

Crain s  D ieu!  Observe  ses        

paroles (12.15). 
 

Et puis: distribue ton pain! 

Sème sans te lasser! (11.1-6) 
 

Car le Jour vient où apparaîtra 

«tout ce qui est caché, soit en 

bien, soit en mal».  

 
d’après la revue Ichthus 

(juil.-août 1971)  
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Comme l’a écrit Régis Debray (Le moment fraternité, éd. Galli-
mard), le «tout à l’ego» emporterait, comme des eaux usées, les 
solidarités et l’esprit de fraternité, au profit de la culture nocive 
du «moi-je», dont le triomphe du selfie constituerait l’illustration 
numérique.  

D‘autres sociologues ont remarqué que la socialisation reli-
gieuse est passée d’une pratique sociale évidente et nécessaire 
à une pratique sociale optionnelle, avec une exception, les pro-
testants évangéliques qui maintiennent une pratique religieuse 
très supérieure à la moyenne.  

Dans un contexte marqué par «l’ultramoderne solitude» chan-
tée par Alain Souchon, les solidarités locales évangéliques sé-
duisent par leur simplicité. Le «tout à l’ego» touche aussi les mi-
lieux évangéliques. Mais leurs solidarités locales fraternelles, 
motivées par la foi chrétienne, contribuent à la cohésion sociale. 
 

Sébastien Fath 
  d’après Christianisme aujourd’hui, février 2017   

Lu pour vous 

Intercédons pour ceux qui sont malades 
Mme  Paulette Bacha  M. Aimé Cournille 
Mme Nicole Fourez  M. Louis Guglielmet 
Mme Alice Greslé  M. Michel Heim 
Mme  Jacqueline Lekieffre M. Jean-Claude Joret 
Mlle Inès Zouhairi  M. Bernard Lekieffre 
Mme  Monique Rolland  Mlle Inès Zouhairi  
Mme Babette (fille de Mme Lucienne Maussang) 

« Que l’Eternel te bénisse et te garde ; Que l’Eternel 
fasse briller sa face sur toi et t’accorde sa grâce. » 

(Nombres 6.24-25) 
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Réflexion :      Une chose                                 Françoise Münch 

I 
l est émouvant de penser 

que l’Eternel Dieu, qui a 

créé les mondes, mis en 

place le tohu-bohu inad-

missible, assigner leur lieu aux 

ciels, aux planètes, à notre terre 

comme aux grandes eaux, est aus-

si le Dieu de l’infiniment petit. 
 

Par la bouche de Jésus-Fils de 

l’homme est précisée la valeur 

d’«une chose» pour ouvrir et        

accompagner le grand salut de 

notre Créateur. Pour un esprit 

bien posé, la sagesse dit: «Une 

chose après l’autre!». 
 

A la question du jeune homme 

r iche  r igoureusement  pieux 

(Matthieu 19), Jésus répond: «Il 

te  manque ‘une chose’».  Le 

manque se cachait  dans ses 

grands biens encombrants à      

détrôner et liquider. Il s’agissait 

de libérer son espace intérieur 

pour se laisser aimer gratuitement 

et, en retour, aimer l’Eternel de 

tout son cœur, de toute son âme et 

de toute sa pensée. 
 

Avec Marthe à Béthanie (Luc 

10.42), Jésus, hôte douloureux et 

fatigué, serait-il blessant? «Une 

seule chose est nécessaire, regarde 

à Marie…»! L’affection du Maître 

 s e  t ra du i t  d an s  l e  p r én o m        

prononcé deux fois. Il n’y a pas        

reproche cinglant, mais encoura-

gement à recouvrer la paix dans le 

service en aimant et la joie dans 

sa présence. 
 

Désencombré, ayant choisi la 

priorité nommée de sa vie nou-

velle qui balaie tout sur son      

passage, Paul l’apôtre fait «une 

chose»: laissant le passé à sa 

place, visant l’avenir, il court vers 

le but pour remporter le prix de la 

v o c a t i o n  c é l e s t e  e n  J é s u s 

(Philippiens 3). 
 

A tous les discutailleurs préten-

tieux qui voudraient maîtriser 

même les secrets divins, l’humble 

aveugle miraculé clôt le débat par 

une parole irréfutable: «Je sais 

une chose: j’étais aveugle et main-

tenant je vois» (Jean 9). 
 

Jésus lui-même n’a-t-il pas 

adopté le rythme terrestre de la 

sagesse en déclarant : «Il faut que 

je marche aujourd’hui, demain et 

le jour suivant»? 
 

Heureux sommes-nous si le   

Seigneur nous dit à  l ’oreille 

(comme à Simon): «J’ai quelque 

chose à te dire» (Luc 7.40). Même 

si, parfois, il doit la tirer… l’oreille!  
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– Selon Luther, 
Dieu a institué deux sortes de gouvernement: le gouvernement spiri-

tuel qui crée, par le Saint-Esprit et dans la soumission au Christ, des 
hommes pieux; et l’autre qui est temporel et qui réprouve ceux qui ne 
sont pas chrétiens, les méchants, afin qu’ils soient forcés, malgré eux, de 
vivre en paix et de rester tranquilles extérieurement sans qu’on ait à les 
remercier. 

Œuvres, tome IV, Labor & Fides, 1958, p. 19. 

– Selon Calvin, 
Il y a deux règnes dans l’homme: l’un, spirituel, dans lequel la cons-

cience est instruite et enseignée au sujet des choses de Dieu et de ce qui 
concerne la piété; l’autre, politique ou civil, dans lequel l’homme est 
soumis à des règles d’humanité et de citoyenneté qu’il faut observer 
dans la société. On a l’habitude de les appeler couramment «juridiction 
spirituelle» et «juridiction temporelle». Ces expressions sont assez bien 
adaptées et signifient que la première concerne la vie de l’âme et que la 
seconde se rapporte à la vie présente, non pas pour nourrir et vêtir les 
êtres humains, mais pour établir certaines lois destinées à leur per-
mettre de vivre, honnêtement et en toute justice, les uns avec les autres. 
La première juridiction a son siège dans l’âme,  la seconde se préoccupe 
seulement des mœurs. 

Institution de la Religion Chrétienne, III, xix, 15 

 

d’après Martin Luther, Jean Calvin, Contrastes et ressemblances 

       Jacques Blandenier, éd. Excelsis, 2016  

R®flexion : Les réformateurs et la société civile  

La majorité de la Chorale Gospel Choir fréquente notre Eglise 
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S 
olennel, d’abord, avec le 
culte, grâce à la tren-
taine d’enfants de l’Eco-
dim qui a assuré toute la 

partie liturgique du culte, en com-
mençant  par la  lecture des 
Psaumes 100 et 121. Le déroule-
ment, à la fois original et sugges-
tif, qui a suivi cette lecture, a été 
l’occasion de rappeler la pro-
messe, toujours valable, de Dieu à 
Josué : où que vous alliez, en 
toutes occasions, je serai avec 
vous (Josué 1.9). De très courtes 
scénettes, bien enlevées, ont    
rappelé, ensuite, divers aspects de 
la vie de tous les jours. « Ne 
crains pas la tempête, reste tran- 

quille… » avons-nous chanté 
avant de prier : «La vie éternelle, 
c’est de te connaître ; pardon pour 
notre manque de foi… ». La litur-
gie réformée, dont le schéma était 
perceptible, s’est terminée par 
une confession de foi trinitaire. La 
collecte, introduite par «Là où est 
ton trésor, là aussi sera ton cœur» 
(Matthieu 6.21) a, ensuite, été    
assurée par deux enfants. 
 

Après le départ des plus petits, 
les «grands» et les adultes ont 
écouté O. de Scorbiac, le grand-
père de plusieurs, survoler l’his-
toire biblique d’Eden à la croix en 
passant par Elie, le plus grand des 

Rétrospective : Un 25 juin à la fois solennel et festif !            M.V. 



  

 

Suite de la page 8 

En haut à gauche: Olivier de Scorbiac ; à droite la section des petits de l’Ecodim. 

En bas à gauche : l’au-revoir à la famille Pichon ; à droite: une vue de l’assistance au repas à la Métairie. 
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prophètes. Le combat permanent 
du croyant consiste à ne pas se 
laisser dominer par la peur ou les 
remords comme le souhaite le 
Diable, présent et accusateur     
depuis le début, et de ne pas dou-
ter que «… de quelque manière 
que notre cœur nous condamne, 
Dieu est plus grand que notre 
cœur et conduit tout.» (1Jean 
3.20) Cela a été concrétisé à la 
c r o i x  e t  l e  j o u r  d e  P â q u e s 
(Romains 8.1). 

 

Après la prière d’intercession, 
«les petits» sont revenus porteurs 
d’écriteaux qui, bout à bout, nous 
ont rappelé: «Je suis avec vous 
jusqu’à la fin du monde.» 

 

Le docteur Claire Chappuis a 
donné, ensuite, des nouvelles 
d’Haïti, illustrations à l’appui 

avant que soit saluée la famille 
Pichon, en partance pour la    
Nouvelle-Calédonie, et que de vifs      
remerciements soient adressés à 
Nathalie pour toute la part qu’elle 
a prise à l’Ecodim. 

 

Puis, nous avons été nombreux – 
quelque 80 – à rejoindre, de   
nouveau cette année, La Métairie 
et sa grande salle si agréable pour 
un repas tiré des sacs, aussi bon 
que varié et copieux… comme à 
l’habitude. 

 
L’année ecclésiastique est ainsi 

close et la suivante est déjà     
chargée d’événements divers   
parmi lesquels la célébration 
montalbanaise du 500ème anniver-
saire de la Réforme (programme 
varié disponible). 
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L 
’auteur de l’épître aux 

Hébreux s’adresse à 

des chrétiens d’origine 

j u i v e  q u ’ i l  d é s i r e       

encourager à s’attacher à Christ 

et à demeurer fermement enraci-

nés dans la foi chrétienne. En 

fait, il leur adresse un reproche. 

Il veut les stimuler à adopter un 

objectif, celui de grandir, de     

devenir adultes et d’acquérir 

cette maturité de l’adulte qui sait 

ce que Dieu attend de lui et qui 

est capable de guider, de conseil-

ler, d’instruire les plus jeunes en 

la foi. En bref, il leur demande: 

voulez-vous devenir des adultes 

ou demeurer des enfants, des   

bébés? 
 

L’auteur illustre son propos par 

une image, simple à comprendre. 

Le bébé ne consomme que du 

lait.  Ensuite,  pour grandir,     

l’enfant a besoin de nourriture 

plus consistante. En consommer 

demande un effort. L’enfant ne 

grandira pas sans cet effort. 
 

Le lait, ce sont les notions élé-

mentaires de l ’enseignement    

concernant Jésus-Christ, c’est-à-

dire l’essentiel. Mais l’essentiel est 

la nourriture des nouveau-nés en 

Christ. C’est déjà beaucoup, mais 

 Dieu ne veut pas que nous en    

restions là. Il veut nous voir     

devenir adultes. Cela demande 

de notre part un investissement, 

du temps et de l’effort pour abor-

der des  sujets plus difficiles et 

grandir dans la connaissance et 

la compréhension de ce qu’est 

Dieu, de son œuvre, de sa volon-

té. Il n’y a pas de croissance sans 

effort. 
 

 Dieu nous a créés avec une    

intelligence. Bien plus, lorsque 

nous sommes chrétiens, il renou-

velle notre intelligence (Romains 

12.2) pour que nous nous en   

servions et que nous abordions 

des sujets de plus en plus diffi-

ciles ou des textes bibliques     

difficiles. 
 

Le but de cet effort d’assimila-

tion et de réflexion est cependant 

très pratique: savoir ce qu’est 

mener une vie juste en discer-

nant ce qui est bien et ce qui est 

mal (Hébreux 5.13). 
 

Un travers à éviter  est  la         

recherche de la connaissance    

intellectuelle pour elle-même ou 

pour le plaisir. Le danger inverse 

est la paresse dans l’acquisition 

des connaissances,  le  recul          

Réflexion: Recevoir une nourriture pour adulte 

Suite ¨ la page 11 
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devant la difficulté à assimiler 

l’enseignement biblique. Il ne faut 

pas en rester là où nous en 

sommes, à nous contenter de peu 

ou du plus simple. 
 

Plusieurs attitudes peuvent, en 

effet, nous empêcher d’entendre 

ce que la Bible a à nous dire : 1°)

Je lis ma Bible lorsque j’en ai   

envie ou quand j’en ai le temps. 

2°) Je ne lis que les passages qui 

me plaisent ou que les passages 

qui me font du bien sur le coup. 

 3°) Je lis la Bible en n’écoutant 

que mes propres pensées. 4°) Je 

lis ma Bible pour y trouver 

quelque chose d’immédiatement 

utile pour moi aujourd’hui. Or, 

les approches faciles de l’Ecri-

ture manifestent leur insuffi-

sance dans les temps de crise. 
 

A quel stade, l’adulte que je 

suis, que vous êtes en est-il?  
 

Sylvain Romerowski 
d’après Les Cahiers de  l’Institut 

Biblique de Nogent, octobre 2016  

Suite de la page 10 
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L 
es chrétiens, comme le peuple d’Israël, ont toujours 

lu et chanté les Psaumes. Durant le Moyen Age, les 

communautés monastiques chantaient le psautier au 

quotidien. Un texte du 16eme siècle encourage la       

lecture quotidienne des Psaumes. Les huguenots ont révolution-

né le culte chrétien par le chant puissant et régulier des 

Psaumes. Ce n’est que relativement récemment que le peuple 

évangélique ne chante plus et ne lit plus les Psaumes lors des 

cultes. 
 

Chanter et lire le Psaumes dans leur ensemble nous introduit à 

toute la gamme de l’expérience des croyants: la joie, la douleur, 

le doute, l’intercession, le rappel de la justice, le jugement de 

Dieu, etc. Nous louons Dieu dans toutes les circonstances, pas 

seulement dans les moments heureux. Les Psaumes nous       

permettent de présenter tous les aspects de la vie à Dieu. 
 

Le chant des Psaumes pourrait renouveler nos cultes tout en 

nous insérant dans l’histoire du peuple de Dieu. 

 
Neal Blough 

  d’après Christ Seul, juin 2016   

 Réflexion: Oh ! que c’est chose belle… (Psaume 92)  

« Il [Jésus-Christ] s’est donné lui-même pour nous, 
afin de nous racheter de toute iniquité, et de se faire 
un peuple qui lui appartienne, purifié par lui et zélé 

pour les bonne œuvres; » Tite 2.14 
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Le culte des  des catéchumènes en image (Dimanche 11 Juin)         

 

Les basses de la Chorale 



  

 

P A G E  1 4  3 1 È  A N N É E    N ° 7  

Nos activités ecclésiales 

Il n’y a pas d’activités ecclésiales (Etudes bibliques, Catéchismes) pendant l’été, 

sauf les réunions de prière (chaque Lundi à 10h30 à la Chapelle de la MRP ; et 

chaque Jeudi à 19h00 dans la salle du Conseil). 
 

Colo aux Monts d’Olmes 

Du 15 du 29 Juillet, Colonie de vacances pour les enfants et ados âgés de 5 à 15 
ans aux Monts d'Olmes (09300), avec  Aline et Guy Maillard. Pour les inscriptions 
et les infos, contactez Aline (05 63 66 60 37/06 19 59 64 38). 
 
Rentrée pour les enfants et les jeunes (4 à 18 ans)  

Samedi 2 et Dimanche 3 Septembre, Week-end de rentrée à Montclar de 
Quercy pour les enfants et les jeunes de 4 à 18 ans. Contacter Aline (06 19 59 64 38 
ou aline.maillard82@gmail.com) pour les inscriptions. 
 
Vide-grenier « de l’Eglise » 

Le vide-grenier, organisé par ADRIEL, aura lieu le Samedi 16 Septembre, dans 

la rue Sainte-Claire. Les affaires et objets divers triés sont à apporter au temple dès 

le 5 Septembre. 

 

Week-end de rentrée de l’Eglise 23 et 24 Septembre 

Le Week-end de rentrée de notre Eglise est jumelé avec le Week-end EssenCiel 

(pour les jeunes  dès 11 ans). 

Samedi 23 Septembre à 20h00 : Soirée de louange organisée par le comité 

Jeunesse Sud-Ouest; c’est le pasteur Pierre-Elie Debenest qui en sera l’orateur. 

Dimanche 24 Septembre à 10h15 : Culte de rentrée suivi du premier repas  

fraternel de l’année ecclésiastique. 

 
Congés pastoraux 

Le pasteur sera en congé du 15 au 30 Juillet inclus et du 12 au 27 Août inclus. 

Pendant son absence, s’adresser au pasteur-aumônier Rodolfo Hormazabal (06 30 

17 52 78) pour les cultes et les actes pastoraux (obsèques, baptême, mariage). 

 

NOS ANNONCES 

Rappel financier 
 

La période estivale est là avec, peut-être, pour nombre d’entre nous des 
projets d’activités plus ou moins modifiées. Merci de veiller, pendant ce 
temps particulier, à permettre que soient effectués fidèlement les règle-
ments prévus. 

 
Merci d’avance et bon été  



  

 

P A G E  1 5  3 1 È  A N N É E    N ° 7  

Date Liturgie Prédication Lieu 

02 Juillet Sandratana RARIJASON  
 
 

Temple de 
 

La Faculté 
 

à 10h15 

09 Juillet Brigitte TOURNAY Juarez TEODORO 

16 Juillet  Rodolfo HORMAZABAL 

23 Juillet André GRESLÉ Juarez TEODORO 

30 Juillet Rodolfo HORMAZABAL 

06 Août Sandratana RARIJASON 

13 Août Guy M A I L L A R D 

20 Août  Rodolfo HORMAZABAL  

27 Août André GRESLÉ Rodolfo HORMAZABAL 

Cultes des mois de Juillet et Août 2017 

Juillet 2017 
Le 20, M. André Greslé 
Le 21, Mme  Françoise Münch 
Le 24, M. Jean-Claude Joret 
 
Août 2017 
Le 4, Mme Lucie Sévègnes 
         Mme Miriam Yapoudjian 
Le 5, Mme Colette Deschamps 
Le 7, Mme Marie de Védrines 
Le 10, Mme Huguette Joret 
Le 11, Mme Paulette Bacha 
Le 15, M. André Lagarde 
Le 16, Mme Marinette Coulot 
Le 19, Mme Arlette Coppens 
Le 20, Mme Yvonne Carbonnel 
Le 21, Mme Marthe Salitot 
Le 24, M. Aimé Cournille 
Le 27, M. Gérard Rolland 
Le 30, Mme Monique Rolland 
Le 31, Mme Marthe Legrain 

 

 

ç Je te c®l¯brerai ®ternellement car 

tu as agi.  è 
(Psaume 52.11a)  

Toute l’équipe du « Pont » vous souhaite  un joyeux anniversaire 

« Car vous savez comment notre Seigneur Jésus-Christ a manifesté sa 
grâce envers nous: lui qui était riche, il s'est fait pauvre pour vous afin 

que par sa pauvreté vous soyez enrichis. » 
2 Corinthiens 8.9 



  

 

   M. Michel BAROT 
    39 Rue L. Pernon 82130 Lafrançaise 
        Président du Conseil Presbytéral 
                    de l’ERE Montauban  
 Tél.  05 67 05 43 93 / Port. 06 06 41 43 93 
            Mèl: michelbarot@laposte.net           

            
M et Mme KIRSCHLEGER 

      pour l’ERE de St. Antonin Noble Val 
   La Gardelle, Poussou 82140 St. Antonin 
               Tél. 05 63 68 23 66 
Site Internet: www.temple-saint-antonin.org 

Culte : Temple de la Faculté 20 quai Montmurat 
Chaque dimanche 10 h 00 louange-accueil, d®but du culte ¨ 10h15 

école du dimanche, garderie de 1 à 4 ans, pendant la prédication 
Culte : A St. Antonin Noble Val, chaque dimanche à 10h30 

 

Club : Sympa, Groupe de Jeunes 
Édification : £tudes Bibliques dans les familles et au Temple 

Réunion de Prière : chaque jeudi ¨ 19 h au Temple 
Visite : £quipes de visite pour le r®confort des personnes 

âgées 
CCP de l’ERE Montauban Temple de la Faculté 

CCP 1657 76 H  TOULOUSE 
Trésorier : Olivier de SCORBIAC  3670 Route d’Auch  

82290 LACOURT SAINT PIERRE 
 

Site Internet : www.ere-montauban.fr            

PASTEUR 
 

Sandratana RARIJASON  
20 Quai Montmurat 

82000 MONTAUBAN 
05 63 20 72 80 

eremontauban@orange.fr 
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